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L’Ogre Intact

Réuni par le compositeur, guitariste et clarinettiste Pierrick Hardy, 
le quartet fraye une voie singulière entre de multiples sources 
d’inspiration, situées dans le champ musical autant que dans les arts 
visuels ou la littérature.
Bien que déjouant les catégories, ce qui s’invente ici pourrait 
s’apparenter à une forme de musique de chambre actuelle, 
décloisonnée, ouverte à l’improvisation.
Il fallait quatre créateurs aux personnalités affirmées pour exprimer 
l’intensité et la légèreté des compositions, dans une vibration 
commune, une proximité artistique et humaine. 
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Ce qui bouleverse et 
impressionne peut-être le 
plus dans la musique que 
nous propose Pierrick Hardy 
dans « L’Ogre intact », c’est sa 
scrupuleuse honnêteté – et, 
oserait-on dire, sa radicale 
humilité.

On est en effet immédiatement 
saisi ici par la sensation 
extrêmement émouvante d’être 
en présence d’un musicien 
attentif à ne pas tricher dans son 
expression, à ne pas se payer de 
notes comme d’autres se payent 
de mots, bref, à se prévenir 
de cette tentation pourtant 
si communément partagée 
consistant à se faire valoir en 
empruntant quelques masques 
aimables plutôt que d’affronter sa 
réalité en sondant au plus intime 
ses territoires propres, hantés 
parfois par quelques démons 
familiers qu’on préfèrerait ne 
pas voir se réveiller. Pierrick 
Hardy, c’est sa force, ose 
cette confrontation et, avec 
une audace toute paradoxale, 
entreprend de « composer » 
simplement avec ce qu’il est : 
la somme de ses expériences 
; le vaste champ de sa culture 
musicale; ses références et 
ses influences – mais aussi ses 
limites, ses empêchements, ses 
points aveugles, ses pudeurs, 
ses refoulements, ses peurs et, 
tel un fil rouge subliminal, ses 
détresses plus ou moins secrètes 
et inavouables…

Rien d’impudique pour autant 
dans ce qui nous est donné 
au final à entendre. Tout au 
contraire même. Car s’il est sans 
fard et sans véritable garde-
fous dans son souci de sincérité, 
l’art de Pierrick Hardy n’est 

pas sans détours ni « mise à 
distance ». À la manière d’études 
ou de rêveries réflexives tirées 
des pages d’un carnet intime, 
chacun des thèmes du disque 
se présente en effet comme 
une sorte de commentaire ou 
de correspondance musicale 
d’oeuvres relevant d’autres 
formes artistiques. Qu’il s’agisse 
de l’envoûtante beauté du rituel 
hiératique du grand maître du 
théâtre kabuki Tamasabur ; de la 
délicatesse stupéfiante du buste 
d’Éléonore d’Aragon ou de la 
frénésie macabre de la fresque 
baroque Le Triomphe de la Mort 
du Palais Abatellis de Palerme 
–Pierrick Hardy, cherchant en 
quelque sorte a saisir à sa racine 
le tremblement intérieur qui le 
fonde et le meut dans son geste 
créatif, passe systématiquement 
par l’expérience de l’autre pour 
mettre en branle son petit 
théâtre émotionnel et, comme 
protégé par ce filtre de toute 
menace d’effusion sentimentale 
ou d’exhibition égotique, élaborer 
avec une précision maniaque 
dans le dessin comme dans le 
geste, d’exquises miniatures 
développant avec rigueur et 
raffinement de subtils dispositifs 
compositionnels par quoi 
donner forme(s) à ce qui sinon 
se délierait, s’estomperait, 
retournerait inexorablement au 
néant.

Cette « retenue » bouleversante 
qui est au coeur de l’esthétique 
de Pierrick Hardy pourrait en être 
la limite et l’écueil en confinant 
au formalisme autistique, si 
le musicien n’en avait une 
conscience aiguë et, en un 
second détour par l’« autre » tout 
aussi décisif et créatif, n’adressait 
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littéralement sa musique à ses 
amis pour leur confier le soin 
non seulement de l’interpréter 
au sens strict du terme mais 
de l’incarner et de la remettre 
fondamentalement « en jeu » au 
prisme de leurs personnalités 
disparates et de leurs histoires 
respectives.

Comme tapi au coeur de ce petit 
orchestre aux allures chambristes 
mettant particulièrement en 
valeur la palette infiniment variée 
de la clarinette de Catherine 
Delaunay, le lyrisme sombre 
et rougeoyant du violon de 
Régis Huby et la sauvagerie 
domestiquée de la contrebasse 
animale de Claude Tchamitchian, 
Pierrick Hardy, de sa guitare 
fluide, rythmique et constamment 
mélodique, s’il oriente les 
humeurs d’une musique toujours 
parfaitement lisible dans 
ses dimensions narrative et 
dramatique clairement assumées, 
l’enrichit considérablement 
d’inviter les autres à en révéler 
et déployer les beautés cachées. 
Jetant sans avoir l’air d’y toucher 
des passerelles improbables 
entre Le Quatuor pour la fin du 

temps d’Olivier Messiaen, le jazz 
libertaire de Jimmy Giuffre ou 
encore le folk baroque de John 
Renbourn, Pierrick Hardy dans 
l’« Ogre intact » offre certes une 
sorte de bréviaire de ses qualités 
et comme une cartographie 
intime de ses influences – mais 
surtout propose, via le

processus éminemment collectif 
dans lequel il embarque ses 
compagnons, une sorte de 
voyage aussi concret que 
métaphorique vers une certaine 
forme de vérité qui (et c’est là 
au final la grande leçon de cette 
musique !) ne se gagne que 
d’être partagée.

Stéphane Ollivier



Pierrick Hardy

Pierrick Hardy est compositeur, arrangeur, guitariste, clarinettiste. Au fil de 
son parcours, sa musique s’est enrichie d’influences diverses, puisées dans les 
répertoires classique, contemporain, traditionnel ou jazz, mais aussi dans les 
arts visuels ou la littérature... Autour de son propre univers qu’il développe avec 
d’autres musiciens ou en solo, il a participe a de nombreux projets.

Dernièrement, il a crée le solo pour guitare Lignes d’Eire, qu’il a joue en France 
et au Japon notamment ; ainsi que L’Acoustic quartet L’Ogre intact avec 
C.Delaunay, Regis Huby et C.Tchamitchian.

Il a participe aux créations Jusqu’au dernier souffle (Catherine Delaunay ),The 
Ellipse (Regis Huby ) Murmures ( Yves Rousseau ), L’Opera de quat’sous 
(Théâtre 71), Mondial Bazar, Pont de sable, Sur mes yeux avec le conteur et 
écrivain Elie Guillou.

Il rencontre de nombreux artistes de par son travail de compositeur et 
arrangeur comme ; L’Orchestre de contrebasses, le quatuor IXI, Luzmila Carpio 
(Le chant de la Terre et des étoiles), Annie Ebrel (Roudennou), Hélène de Crécy 
(La consultation, La Girafe), Gaby Théâtre (Jazzy Joe, Le petit rocher), La 
compagnie Les Souffleurs (Sédimentation des bourrasques)...

Sa curiosité et son ouverture musicales l’ont amené a jouer aux cotes de 
musiciens de tous horizons, parmi lesquels N. Krassik, H.Tournier, G.Roy, 
J-P.Viret, B.Chemirani, M.Simoglou, R.Huby, V.Bertrand,Y.Rousseau, Babx, 
L.Lantoine, C.Delaunay, C.Tchamitchian, A.Ebrel,L. Littardi,L.Carpio..

Depuis plusieurs annees, Pierrick Hardy approfondit a travers l’activité 
pédagogique sa vision de la musique et de l’enseignement.

De nombreuses structures reconnues font régulierement appel a lui : CMDL, 
CNSMDP,

ARPEJ, Ecole «Les Glotte-Trotters» (M.Catella)..
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